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Le feu des étoiles
Commence à pálir;
La nuit dans ses voiles
Court s'ensevelir

L'ombre diminue,
Et comme une nue
S'élève et s'enfuit
Le jour la poursuit,
Et par sa présence
Chasse le silence,
Enfant de la nuit.
Mais déjà l'Aurore
Du feu de ses yeux
Embellit et dore
Les portes des cieux
Son teint brille encore
Des vives couleurs
Qu'on voit sur les fleurs
Qu'elle fait éclore.
Le dieu do repos,
Couvert de pavots,
R':monte avec peine
Sur son char d'ébène.
Dans les airs portés,
Les aimables songes,
Suivis des rtensonges,
Sont à ses côtés:
Sur un lit de roses
Fraîchement écloses
Flore du grand jour
Attend le retour.
L'Abeille agissante,
Fidèle au travail,
De la fleur naissante
Enlève l'émail,
Tandis que, moins sage,
Le papillon vain
Parcourt en volage
La rose et le thym.

Tandis qu'à pas lents
Le bouvier rustique
Traîne dans les champs
Sa charrue antique,
Au bord des ruisseaux
Où naît lafongère
La jeune bergère
Conduitses troupeaux.
Une clarté pure
Eclaire ces lieux,
Et d ans sa parure
La simple nature
vient frapper nos yeux.
Philomèle éveille
Par ses doux concerts
Echo qui sommeille
An foud des déserts.
En prenant sa route
Au plus haut des cieux,
Phébus glorieux
Pousse sous leur voûte
Son char radieux.
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en 1629.
Le petit document que nous publions aujourd'hui, et dont l'original se conserve

à Londres aux archives du Bureau des Papiers d'Etat (State Paper Offce, Colonial
Series, vol. VI, art. 49.), n'est pas d'une grande importance historique, si on le con.
sidère isolément. Mais, souvent c'est la réunion et la comparaison judicieuse de
ces faits en apparence isolés, de ces documents secondaires, de ces simples statis-
tiques, qui font jaillir la lumière des ténèbres, et éclaire4t les pas mal assurés de
l'historien et du critique dans les époques les plus reclées de l'histoire. Pour
Québec, ce document à un autre mérite: c'est un souveuir de soin bien-aimé fon-
dateur, et il nous montre en même temps avec quels faibles moyens Champlain dé-
fendit son poste jusqu'à l'extrémité, et dans les angoisses de la famine, où l'avaient
réduit l'intérêt sordide des traiteurs autant que les forces supérieures de l'ennemi.

DÉCLARA TION DU SIEUR DE CHAMPLAIN soubs serment, des armes, muni-
tions et autres viensiles, laissées au fort de Kebeck lors de la rendition, qui doyuent
selon le Traicté estre testituées.

4 Quattre pièce d'atillerie de fonte du poids d'enuîron 150 lbs. picce.
1 Vne piece d'artillerie de fonte pesant enuiron 80 lbs. .
5 Cinq boites de fer seruant pour les dites pieces.
2 Deux plus petites pieces d'artillerie de fer pesant chacune 800 lbs.
6 Six pierriers auec leurs chambres ou boites pour les charger
1 Vne petite piece d'artillerie de fer pesant enuiroi 80 lbs.

45 Quarante cinq petits boulets de fer pour les cinq pieces d'artillerie susdites.
6 Six boulets pour les autres pièces chacun pesant 3 lbs.

30 ou 40 Trente ou quarante livres de poudre à canon.
30 Trente de mesche ou enuiron.
30 Trente mousquets entiers et un rompu.
1 Vue harquebuze à croc.
2 Deux longues harquebuzes de cinq ou six pieds.
2 Deux autres harquebuzes.

10 Dix hallebards.
12 Douze picques.

5 ou 6000 Cinq ou six mille liures de plomb, en boulets platine & barres.
60 Soixante corcelets, desquels deux sont complets et à la preuve du pistolet.
2 Deux grands pieds fourchus de fonte pesant 80 lbs.
1 Vn pavillon ou tente pour loger vingt hommes.
1 Vne forge de Mareschal avec les appartenances.

Toutes sortes de prouisions pour la cuisine.
Tous outils pour vn charpentier.
Tous outils de fer propres pour un moulin à vent.
Vn moulin à bras pour moudre du blé et vne cloche de fonte.
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